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Description 

La  présente  invention  concerne  un  interrupteur 
de  protection  pour  installation  électrique,  compre- 
nant  dans  un  boîtier  isolant: 

-  au  moins  un  contact  fixe  et  un  contact  mobile 
coopérant  pour  former  un  chemin  de  courant 
interruptible  en  réponse: 
.  soit  à  l'actionnement  d'un  organe  magnéti- 
que  et/ou  thermique  de  déclenchement  auto- 
matique  sur  défaut, 
.  soit  à  l'actionnement  d'un  organe  de  com- 
mande  manuelle  de  déclenchement  et  de  ré- 
armement, 

-  une  serrure  comprenant: 
.  un  crochet  déplaçable  par  l'organe  de  dé- 
clenchement  sur  défaut, 
.  un  levier  de  déclenchement  muni  à  une  pre- 
mière  extrémité  d'un  becquet  coopérant  avec 
le  crochet  et  relié  à  l'organe  de  commande 
manuelle,  de  manière  à  pivoter,  soit  en  pre- 
nant  appui  sur  le  crochet  pour  effectuer  une 
ouverture  vobntaire  des  contacts,  soit  sur  un 
axe  déplaçable  relié  à  l'organe  de  commande 
manuelle  pour  effectuer  un  déclenchement 
automatique. 

Un  tel  interrupteur  de  protection  est  décrit  dans  la 
demande  de  brevet  EP-0  047  847.  Cet  interrup- 
teur  présente  un  ressort  de  traction  ancré,  d'une 
part,  sur  l'organe  de  commande  manuelle  en  un 
point  excentré  de  celui-ci  et,  d'autre  part,  sur  une 
pièce  de  contact  elle-même  articulée  par  rapport 
au  levier  de  déclenchement.  Le  dispositif  en 
question  nécessite  un  ressort  soigneusement  ca- 
libré  et  positionné,  ainsi  qu'une  liaison  cinémati- 
que  triangulaire  organe  manuel-levier,  organe 
manuel-pièce  de  contact  et  levier-pièce  de  con- 
tact;  un  ancrage  et  un  guidage  doivent,  de  plus, 
être  prévus  pour  le  ressort  dans  l'organe  de  com- 
mande  manuelle  et  nécessitent  un  surdimension- 
nement  de  ce  dernier. 

Par  ailleurs,  on  connaît  par  le  brevet  EP-A-28 
958  un  interrupteur  d'un  type  similaire  à  celui 
précédemment  évoqué,  qui  comporte  un  levier  de 
déclenchement  relié  à  une  pièce  de  contact  au 
moyen  d'une  biellette  élastique  de  transmission 
Bntre  le  levier  et  ia  pièce  de  contact,  de  manière 
à  contribuer  à  l'interruption  du  courant  électrique 
entre  le  contact  mobile  et  le  contact  fixe. 

En  outre,  le  brevet  EP-A-18  553  divulgue  un 
interrupteur  dans  lequel,  en  vue  de  rattraper  un 
[eu  parasite  entre  le  noyau  du  déclencheur  mag- 
nétique  et  une  tige  de  commande  du  crochet,  sur 
laquelle  agit  le  bilame,  le  noyau  est  sollicité  par 
Lin  ressort  de  manière  à  rester  en  contact  avec  la 
tige,  au  début  de  la  déflexion  du  bilame. 

La  présente  invention  a  notamment  pour  but 
de  conférer  à  un  interrupteur  de  protection  du 
ype  rappelé  ci-dessus  une  grande  simplicité  de 
sonception  et  d'assemblage,  tout  en  conservant 
jn  faible  encombrement  à  l'ensemble  serrure- 
srgane  de  commande  manuelle. 

Eiie  a  pour  autre  but  de  réaliser  un  interrup- 
teur  de  protection  à  grande  sensibilité  de  déclen- 
chement. 

A  cet  effet,  l'invention  concerne  un  interrup- 
5  teur  de  protection  du  type  comprenant  dans  un 

boîtier  isolant: 

-  au  moins  un  contact  fixe  et  un  contact  mobile 
coopérants  et  formant  un  chemin  de  courant 

10  interruptible  en  réponse: 
.  soit  à  l'actionnement  d'un  organe  magnéti- 
que  et/ou  thermique  de  déclenchement  auto- 
matique, 
.  soit  à  l'actionnement  d'un  organe  de  com- 

té  mande  manuelle  de  déclenchement  et  de  ré- 
armement, 

-  une  serrure  comprenant: 
.  un  crochet  déplaçable  par  l'organe  de  dé- 

20  clenchement  automatique, 
.  un  levier  de  déclenchement  muni  à  une  pre- 
mière  extrémité  d'un  becquet  coopérant  avec 
le  crochet  et  relié  à  l'organe  de  commande 
manuelle,  de  manière  à  pivoter,  soit  en  pre- 

25  nant  appui  sur  le  crochet  pour  effectuer  une 
ouverture  volontaire  des  contacts,  soit  sur  un 
axe  déplaçable  relié  à  l'organe  de  commande 
manuelle  pour  effectuer  un  déclenchement 
automatique;  ce  levier  de  déclenchement 

30  étant  relié  à  une  pièce  de  contact  montée  pi- 
votante  sur  un  tourillon  appartenant  à  une  piè- 
ce  conductrice  rigide  fixe  par  rapport  au  boî- 
tier  et  solidaire  d'une  borne  de  l'interrupteur, 
au  moyen  d'un  ressort  constituant,  d'une  part, 

35  une  biellette  élastique  de  transmission  entre 
le  levier  et  la  pièce  de  contact  et  contribuant, 
d'autre  part,  à  l'ouverture  brusque  de  la  pièce 
de  contact. 

40  Selon  l'invention,  cet  interrupteur  est  plus 
particulièrement  caractérisé  en  ce  que  la  biellette 
élastique  consiste  en  un  ressort  en  épingle  en 
forme  de  V,  dont  une  première  branche  est  appli- 
quée  sur  une  deuxième  extrémité  du  levier  de 

45  déclenchement,  et  dont  l'autre  branche  coopère 
avec  deux  appuis  situés  de  part  et  d'autre  du 
tourillon,  à  savoir  un  appui  d'ouverture  et  un  ap- 
pui  de  fermeture. 

Un  ressort  supplémentaire  peut  être  prévu 
50  pour  contribuer  à  l'ouverture  de  la  pièce  de  con- 

tact,  mais  cette  ouverture  est,  de  préférence,  pro- 
duite  par  la  seule  biellette  élastique  précitée. 

Il  résulte  de  la  description  qui  précède  que  la 
pièce  de  contact  est  avantageusement  montée 

55  pivotante  sur  un  tourillon  fixe  par  rapport  au  boî- 
tier,  la  biellette  élastique  coopérant  avec  au  moins 
un  appui  prévu  sur  la  pièce  de  contact  pour  main- 
tenir  celle-ci  appliquée  sur  le  tourillon  fixe.  Dès  lors 
que  l'appui  fixe  fait  partie  d'une  pièce  rigide  et 

50  électriquement  conductrice  solidaire  de  l'une  des 
bornes  de  l'interrupteur,  le  ressort  permet  d'assu- 
rer  une  liaison  électrique  satisfaisante  entre  la  bor- 
ne  et  la  pièce  de  contact  sans  nécessiter  de  tresse 
ou  autre  moyen  conducteur  flexible. 

55  Le  crochet  peut  constituer  avantageusement 
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un  palonnier  interposé  entre  le  noyau  du  déclen- 
cheur  magnétique  et  le  bilame  du  déclencheur 
thermique  et  agencé  de  manière  qu'un  début  de 
déflexion  du  bilame  entraîne  un  léger  pivotement 
du  crochet  et  une  légère  plongée  du  noyau.  De 
plus,  un  ressort  de  rappel  associé  au  noyau  du 
déclencheur  magnétique  constitue,  de  préf- 
érence,  un  moyen  de  rappel  du  crochet  vers  sa 
position  d'accrochage  du  becquet. 

D'autres  avantages  et  caractéristiques  de  l'in- 
vention  apparaîtront  à  la  lecture  de  la  description 
qui  suit  en  regard  des  dessins  annexes  et  qui 
vise  un  exemple  de  réalisation  non  limitatif. 

La  figure  1  représente  schématiquement  en  élé- 
vation  avec  arrachement  partiel  du  boîtier  l'inter- 
rupteur  de  protection  en  position  de  fermeture 
des  contacts; 
La  figure  2  montre  de  même  l'interrupteur  en  po- 
sition  de  fin  de  déclenchement  automatique  sur 
défaut  ou  respectivement  en  position  d'ouverture 
manuelle; 
Les  figures  3  et  4  représentent  le  levier  de 
déclenchement  et  la  pièce  de  contact  de  l'inter- 
rupteur  des  figures  1  et  2; 
La  figure  5  montre  en  perspective  un  détail  de 
montage  de  la  pièce  de  contact  et  de  la  biellette 
élastique. 
Les  figures  6  à  8  représentent  l'extrémité 
d'accrochage  du  levier  de  déclenchement  re- 
spectivement  dans  les  positions  d'accrochage 
(position  armée),  de  début  de  déclenchement 
automatique  magnétique  et  de  fin  de  déclenche- 
ment  automatique. 

L'interrupteur  de  protection  10  représenté  sur  les 
figures  est  un  disjoncteur  présentant  un  boîtier  1  1 
électriquement  isolant,  susceptible  d'être  fixé  au 
moyen  d'organes  appropriés  d'encliqueiage  sur 
un  support  tel  qu'une  platine  perforée  ou  un  rail 
normalisé  et  muni  de  bornes  B1,  B2  respective- 
ment  reliées  à  un  contact  mobile  C1  et  à  un  con- 
tact  fixe  C2.  On  pourrait  bien  entendu  prévoir  des 
ponts  de  contact  C1  et  C2. 

L'interrupteur  1  0  comporte  un  organe  de  com- 
mande  manuelle  M  constitué  par  un  bouton  rotatif 
d'axe  01  et  un  organe  de  déclenchement  auto- 
matique  D  muni  d'un  déclencheur  magnétique 
DM  et  d'un  déclencheur  thermique  DT;  les  or- 
ganes  M  et  D  sont  montés  dans  le  boîtier  et  sont 
susceptibles  de  séparer  le  contact  C1  du  contact 
C2  et  donc  d'ouvrir  le  chemin  de  courant  B1  ,  B2 
au  moyen  d'une  serrure  en  réponse  à  la  détection 
d'un  défaut  électrique  via  les  déclencheurs  DM 
ou  DT  ou  respectivement  en  réponse  à  une  com- 
mande  manuelle.  Une  chambre  de  coupure  A  est 
limitrophe  des  contacts  C1,  C2. 

L'élément  de  sortie  de  l'organe  de  déclenche- 
ment  D  est  un  crochet  12  monté  rotatif  autour 
d'un  axe  fixe  02  par  rapport  au  boîtier  et  coopér- 
ant  par  une  fourche  13  qui  présente  deux  doigts 
13a  et  13b  avec  une  crosse  14  à  surfaces  re- 
spectives  d'appui  14a  et  14b.  La  crosse  14  est 
située  à  l'extrémité  d'un  noyau  plongeur  15  du 
déclencheur  magnétique  DM.  Le  crochet  12 

coopère  de  plus  au  moyen  d'un  doigt  16  avec  un 
levier  déformable  à  bilame  17  du  déclencheur 
thermique  DT. 

La  serrure  comprend  un  levier  de  déclenche- 
5  ment  18  en  forme  de  balancier  réalisé  en  ma- 

tériau  isolant.  Le  levier  18  est  directement  monté 
sur  un  tenon  19  de  l'organe  manuel  M  et 
présente,  à  cet  effet,  une  coulisse  20  peu  inclinée 
(figure  1),  voire  parallèle  (figure  2),  vis-à-vis  de  la 

10  face  avant  21  du  disjoncteur,  et  coopérant  avec 
ledit  tenon.  Le  tenon  19  est  déplaçable  d'une  po- 
sition  X1  à  une  position  X2  et  vice-versa,  tandis 
que  la  coulisse  20  est  incurvée  en  20a  à  son 
extrémité  droite  (figure  3).  Le  levier  18  comporte, 

15  à  une  première  extrémité,  un  becquet  22  repo- 
sant  sur  un  appui  23  du  crochet  (figure  6),  cet 
appui  étant  effaçable  par  suite  du  pivotement  du 
crochet  pour  autoriser  le  basculement  du  levier 
18  en  réponse  à  un  défaut  électrique  détecté  par 

20  le  déclencheur  DM  ou  DT. 
Le  levier  18  comprend,  vers  sa  deuxième  ex- 

trémité  épanouie  ou  tête  24,  une  rainure  de  guid- 
age  25  sensiblement  perpendiculaire  à  la  face  21 
et  coopérant  avec  un  pion  de  guidage  26  ménagé 

25  dans  le  boîtier.  Près  de  l'extrémité  supérieure  de 
la  tête  24  du  levier  18,  il  est  prévu  un  point 
d'appui  ou  d'ancrage  27  pour  un  ressort  R  en 
épingle  à  forme  de  V. 

La  première  branche  28  du  ressort  R  est  ainsi 
30  appliquée  sur  le  point  d'ancrage  déplaçable  27 

pour  tendre  à  faire  basculer  en  sens  horaire  le 
levier  18;  la  deuxième  branche  29  du  ressort  R 
est  fixée  à  rotation  sur  un  tourillon  30a  ménagé 
sur  une  pièce  conductrice  rigide  30  qui  est  fixe 

35  par  rapport  au  boîtier  et  qui  est  solidarisée  avec 
la  borne  B1.  La  branche  29  est  en  premier  lieu 
appliquée  à  son  extrémité  sur  un  appui  de  ferme- 
ture  31  d'une  pièce  de  contact  32  séparée  du 
levier  18  et  constituant  ou  portant  le  contact  C1, 

40  en  second  lieu  applicable  près  de  la  pointe  du  V 
sur  un  appui  d'ouverture  36  de  la  pièce  32,  les 
appuis  31  et  36  étant  situés  de  part  et  d'autre  du 
tourillon  fixe  30a.  L'application  de  la  branche  29 
sur  l'appui  de  fermeture  31  permet  d'assurer  la 

45  fermeture  du  contact  C1  et  sa  pression  sur  le 
contact  C2;  l'application  de  la  branche  29  sur 
l'appui  d'ouverture  36  permettant  l'ouverture  du 
contact  C1.  Le  sens  de  rotation  de  la  pièce  de 
contact  C1  dépend  de  l'application  de  l'effort  dif- 

50  férentiel  de  la  branche  29  sur  l'un  ou  l'autre  appui 
31,  36,  ceci  étant  fonction  de  la  position  du  point 
d'ancrage  27  de  la  branche  28. 

Le  bouton  de  commande  manuelle  M 
présente  une  prise  manuelle  33,  le  tenon  19  est 

55  situé  sensiblement  à  l'opposé  de  la  prise  33  par 
rapport  à  l'axe  01  et  à  une  distance  de  cet  axe 
permettant  une  amplification  d'effort.  Un  ressort 
de  rappel  34  est  associé  au  bouton  M  pour  assis- 
ter  celui-ci  lors  d'une  commande  manuelle 

50  d'ouverture  et  pour  le  rappeler  vers  la  position 
arrêt  lors  d'un  déclenchement  sur  défaut. 

Il  convient  de  noter  que  le  déclencheur  mag- 
nétique  DM  comprend  un  ressort  35  sollicitant  ie 
noyau  15  pour  que  la  crosse  14  de  celui-ci  re- 

55  pousse  le  doigt  13a  du  crochet  12  afin  de  rap- 
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peler  celui-ci  dans  la  position  armée  des  figures  1 
et  6. 

Le  crochet  12  constitue  avantageusement  un 
palonnier  interposé  entre  le  noyau  magnétique  15 
et  le  bilame  17,  de  manière  qu'un  début  de  dé- 
flexion  du  bilame  entraîne  un  très  léger  pivote- 
ment  antihoraire  du  crochet  et  donc  une  légère 
plongée  du  noyau.  De  la  sorte,  le  seuil  d'intensité 
de  déclenchement  du  déclencheur  DM  est 
abaissé;  une  surcharge  détectée  par  le  bilame  du 
déclencheur  thermique  entraîne  donc  une  plus 
grande  sensibilité  du  déclencheur  magnétique. 

Le  doigt  16  du  crochet  comporte  un  prolonge- 
ment  37  situé  derrière  le  bilame  et  muni  de 
repères  1  6a  qui  facilitent  le  réglage  du  bilame. 

Le  fonctionnement  du  dispositif  décrit  est  le 
suivant: 

Dans  la  position  d'enclenchement  (figure  1),  le 
contact  mobile  C1  est  appliqué  contre  le  contact 
fixe  C2  par  suite  de  l'effort  appliqué  en  sens  anti- 
horaire  par  le  ressort  R  sur  l'appui  31  de  la  pièce 
de  contact  32.  Le  circuit  B1,  C1,  C2,  B2  est  donc 
fermé. 

Dans  cette  position,  le  bouton  de  commande 
manuelle  M  en  butée  sur  le  boîtier  occupe  une 
position  telle  que  son  tenon  19  est  dans  la  posi- 
tion  notée  X1  à  l'extrémité  droite  20a  de  la  coul- 
isse  20.  Le  becquet  22  du  levier  18  est  accroché 
sur  l'appui  23  du  crochet  12,  lequel  est  maintenu 
dans  la  position  indiquée  figure  1  par  le  ressort 
35  du  déclencheur  magnétique  DM. 

Le  ressort  R  sollicite  le  levier  18  pour  le  faire 
basculer  en  sens  horaire  autour  du  tenon  d'articu- 
lation  1  9,  mais  en  est  empêché  par  l'accrochage 
précité.  L'extrémité  supérieure  de  la  rainure  25  du 
levier  18  est  contre  le  pion  de  guidage  26. 

A  la  suite  d'un  déclenchement  sur  défaut  dé- 
tecté  par  le  déclencheur  magnétique  DM  ou  ther- 
mique  DT,  le  crochet  12  pivote  en  sens  antiho- 
raire  et  sa  surface  d'appui  23  se  dégage  du  bec- 
quet  22  en  libérant  le  levier  18  (figure  7).  Celui-ci 
pivote  en  sens  horaire  autour  du  tenon  1  9  occu- 
pant  alors  la  position  X1  sous  l'effet  de  la  sollicita- 
tion  ascendante  exercée  par  le  ressort  R  sur  son 
point  d'ancrage  27.  La  branche  28  du  ressort 
monte;  la  branche  29  qui  en  est  solidaire  est  en- 
traînée  et  vient  s'appliquer  sur  l'appui  d'entraîne- 
ment  36  prévu  sur  la  pièce  de  contact  32  et  fait 
tourner  celle-ci  brusquement  en  sens  horaire 
pour  ouvrir  le  contact  Cl. 

En  fin  de  déclenchement  (figure  2),  l'extrémité 
inférieure  de  la  rainure  25  est  en  butée  contre  le 
pion  26;  en  raison  de  la  coupure  du  circuit,  le 
noyau  15  du  déclencheur  magnétique  revient  en 
oosrtton  haute  et  rappelle  le  crochet  12  en  posi- 
tion  armée  (figure  8).  Il  convient  également  d'ob- 
server  que,  lors  du  processus  de  déclenchement, 
ie  déplacement  du  levier  18  permet  au  bouton  M 
ie  passer  de  la  position  marche  à  la  position 
arrêt  sous  l'effet  de  son  ressort  34  et  cela,  grâce 
au  dépassement  de  l'obstacle  constitué  par  la 
transition  20b  de  la  coulisse  20  par  le  tenon  19. 
De  plus,  en  fin  de  déclenchement,  le  levier  18  est 
amené  dans  la  position  illustrée  sur  les  figures  2 

et  8  ou  l'on  constate  l'existence  d'un  petit  jeu 
entre  le  becquet  22  du  levier  1  8  et  l'appui  23  du 
crochet  12. 

Pour  effectuer  une  ouverture  volontaire  des 
5  contacts,  l'utilisateur  commande  manuellement  le 

bouton  M  pour  l'amener  par  pivotement  horaire 
autour  de  01  de  sa  position  de  la  figure  1  à  la 
position  de  la  figure  2,  c'est-à-dire  pour  porter  le 
tenon  19  de  la  position  X1  à  la  position  X2. 

10  Le  crochet  12  reste  immobile  et  le  becquet 
situé  à  l'extrémité  droite  du  levier  18  reste  ac- 
croché  sur  l'appui  22,  celui-ci  servant  donc  de 
point  de  basculement  pour  le  levier. 

La  coulisse  étant  légèrement  incurvée,  le  dé- 
té  but  de  la  rotation  du  bouton  M  détermine  un  bas- 

culement  antihoraire  du  levier  18  qui  renforce 
l'écrasement  du  V  du  ressort  R  et  augmente  donc 
l'énergie  élastique  de  celui-ci;  puis  après  le  dépas- 
sement  de  la  transition  20b  de  la  coulisse  20  par  le 

20  tenon  19,  la  rotation  du  bouton  M  entraîne  un 
basculement  horaire  brusque  du  levier  18,  de  sor- 
te  que  le  point  d'ancrage  27  du  ressort  R  monte;  la 
branche  28  de  celui-ci  monte  et  entraîne  la  bran- 
che  29  qui  provoque  une  diminution  de  la  pression 

25  de  contact  de  C1  sur  C2,  puis  en  s'appliquant  sur 
l'appui  36  entraîne  la  pièce  32  et  provoque  une 
séparation  brusque  de  C1  vis-à-vis  de  C2  jusqu'à 
la  position  d'ouverture  illustrée  figure  2. 

En  fin  d'ouverture  volontaire,  l'extrémité  infé- 
30  rieure  de  la  rainure  25  bute  contre  ie  pion  26.  Une 

autre  butée  pourrait,  bien  sûr,  être  prévue  dans  le 
boîtier  pour  limiter  le  mouvement  du  levier  1  8. 

Le  réarmement  du  crochet  s'effectue  auto- 
matiquement  sous  l'effet  du  retour  du  noyau  mag- 

35  nétique  à  sa  position  haute.  Il  suffit  pour  réen- 
clencher  l'interrupteur  de  faire  tourner  le  bouton 
de  commande  manuelle  en  sens  antihoraire  auto- 
ur  de  l'axe  01  de  la  position  "arrêt"  (figure  2)  a  la 
position  "marche"  (figure  1);  on  abaisse  ainsi  le 

40  levier  18  et  la  branche  28  ressort,  de  sorte  que  la 
branche  29  sollicite  l'appui  de  fermeture  31  de  la 
pièce  de  contact  32  jusqu'à  l'application  de  C1 
sur  C2;  le  décollement  de  la  branche  29  à  partir 
de  l'appui  d'entraînement  36  autorise  la  sur- 

45  course  de  pression  du  contact.  Le  becquet  22 
vient  s'accrocher  sur  son  appui  23.  En  fin  de  réar- 
mement,  le  tenon  19  se  loge  dans  l'extrémité  in- 
curvée  20a  de  la  coulisse  20,  de  sorte  que  le 
bouton  M  est  contraint  de  rester  dans  la  position 

50  marche. 
Un  élément  de  visualisation  de  déclenche- 

ment  peut  être  prévu  sur  la  tête  24  du  levier  18 
pour  que  son  déplacement  en  regard  d'une 
fenêtre  ménagée  dans  le  renfoncement  de  la  face 

55  avant  21  du  boîtier  signale  le  déclenchement. 
Des  repères  16a  sont  avantageusement  pré- 

vus  sur  le  doigt  16  du  bilame  17  afin  d'aider  une 
opératrice  au  cours  du  processus  de  réglage  du 
bilame. 

50  II  va  de  soi  que  l'on  peut  apporter  au  mode  de 
réalisation  décrit  des  modifications  sans  sortir  du 
cadre  de  l'invention.  L'organe  de  commande  ma- 
nuelle  M,  représenté  sous  forme  de  bouton  pivo- 
tant,  pourrait  être  réalisé  sous  forme  de  poussoir. 

35  L'actionnement  de  l'organe  M  peut  être  effectue  à 

[ 



EP  0  218  497  B1 

7 

partir  d'un  appareil  polaire  ou  additif  voisin  de 
l'interrupteur  de  protection  considéré.  La  biellette 
élastique  décrite  constitue  l'unique  moyen  d'inter- 
action  mécanique  entre  le  levier  pivotant  de  dé- 
clenchement  et  la  pièce  de  contact. 

Revendication» 

1.  Interrupteur  de  protection  pour  installation 
électrique,  comprenant  dans  un  boîtier  isolant 
(11): 

-  au  moins  un  contact  fixe  (C2)  et  un  contact 
mobile  (C1)  coopérants  et  formant  un  chemin 
de  courant  interruptible  en  réponse: 
.  soit  à  l'actionnement  d'un  organe  magnéti- 
que  (DM)  et/ou  thermique  (DT)  de  déclenche- 
ment  automatique, 
.  soit  à  l'actionnement  d'un  organe  de  com- 
mande  manuelle  (M)  de  déclenchement  et  de 
réarmement, 

-  une  serrure  comprenant: 
.  un  crochet  (12)  déplaçable  par  l'organe  de 
déclenchement  automatique  (DM,  DT), 
.  un  levier  de  déclenchement  (18)  muni  à  une 
première  extrémité  d'un  becquet  (22)  coopér- 
ant  avec  le  crochet  (12)  et  relié  à  l'organe  de 
commande  manuelle  (M),  de  manière  à  pivo- 
ter,  soit  en  prenant  appui  sur  le  crochet  (12) 
pour  effectuer  une  ouverture  volontaire  des 
contacts,  soit  sur  un  axe  déplaçable  (1  9)  relié 
à  l'organe  de  commande  manuelle  (M)  pour 
effectuer  un  déclenchement  automatique;  ce 
levier  de  déclenchement  (18)  étant  relié  à  une 
pièce  de  contact  (32)  montée  pivotante  sur  un 
tourillon  (30a)  appartenant  à  une  pièce  con- 
ductrice  rigide  (30)  fixe  par  rapport  au  boîtier 
(1  1  )  et  solidaire  d'une  borne  (B1  )  de  l'interrup- 
teur,  au  moyen  d'un  ressort  (R)  constituant, 
d'une  part,  une  biellette  élastique  de  transmis- 
sion  entre  le  levier  (18)  et  la  pièce  de  contact 
(32)  et  contribuant,  d'autre  part,  à  l'ouverture 
brusque  de  la  pièce  de  contact  (32), 

caractérisé  en  ce  que  la  biellette  élastique  (R) 
consiste  en  un  ressort  en  épingle  en  forme  de  V, 
dont  une  première  branche  (28)  est  appliquée  sur 
une  deuxième  extrémité  du  levier  de  déclenche- 
ment  (18),  et  dont  l'autre  branche  (29)  coopère 
avec  deux  appuis  situés  de  part  et  d'autre  du 
tourillon  (30a),  à  savoir  un  appui  d'ouverture  (36) 
Bt  un  appui  de  fermeture  (31  ). 

2.  Interrupteur  de  protection  selon  la  revendica- 
tion  1,  caractérisé  en  ce  que  la  susdite  biellette 
élastique  (R)  est  disposée  de  manière  à  maintenir 
a  pièce  de  contact  (32)  en  appui  sur  le  tourillon 
30a). 

3.  Interrupteur  de  protection  selon  l'une  des 
evendications  1  et  2,  caractérisé  en  ce  que  la 
susdite  biellette  (R)  est  disposée  de  manière  à 
»nstituer  le  moyen  de  pression  du  contact  mobi- 
e  (C1  )  sur  le  contact  fixe  (C2). 

8 

4.  Interrupteur  de  protection  selon  la  revendica- 
tion  1  ,  caractérisé  par  le  fait  que  la  biellette  élasti- 
que  (R)  constitue  le  moyen  unique  d'ouverture  de 
la  pièce  de  contact  (32). 

5 
5.  Interrupteur  de  protection  selon  la  revendica- 
tion  1,  caractérisé  par  le  fait  que  le  crochet  (12) 
est  interposé  entre  un  noyau  (15)  du  déclencheur 
magnétique  (DM)  et  un  bilame  (17)  du  déclen- 

10  cheur  thermique  (DT)  et  est  agencé  de  manière 
qu'un  début  de  déflexion  du  bilame  (17)  entraîne 
une  légère  plongée  du  noyau  (15)  via  le  pivote- 
ment  du  crochet  (12). 

15  6.  Interrupteur  de  protection  selon  la  revendica- 
tion  5,  caractérisé  par  le  fait  que  le  déclencheur 
magnétique  (DM)  comprend  un  ressort  (35)  de 
rappel  du  noyau  magnétique  (15),  ce  ressort  con- 
stituant  un  moyen  de  rappel  du  crochet  (12). 

20 
7.  Interrupteur  de  protection  selon  l'une  des 
revendications  5  et  6,  caractérisé  par  le  fait  que  le 
crochet  présente  un  doigt  (1  6)  destiné  à  coopérer 
avec  ie  bilame  (17),  le  doigt  (16)  portant  des  re- 

25  pères  (1  6a)  d'assistance  au  réglage  du  bilame. 

Patentansprûche 

30  1.  Schutzschalter  fur  eine  elektrische  Einrich- 
tung,  der  in  einem  Isoliergehâuse  (1  1)  aufweist: 

-  mindestens  einen  stationâren  Kontakt  (C1) 
und  einen  beweglichen  Kontakt  (C2),  die  zu- 

35  sammenwirken  und  eine  Strombahn  bilden, 
die  unterbrochen  werden  kann  infolge 
.  der  Betâtigung  eines  magnetischen  (DM) 
und/oder  thermischen  (DT)  automatischen 
Ausloseorgans, 

40  .  oder  der  Betâtigung  eines  manuellen  Auslô- 
se-  und  Rûckstellsteuerorgans  (M); 

-  ein  Schtoss  mit: 
.  einem  Haken  (12),  der  mittels  des  automat- 
ischen  Ausloseorgans  (DM,  DT)  verschoben 

45  werden  kann, 
.  einen  Auslôsehebel  (18),  der  an  einem  er- 
sten  Ende  mit  einer  Nase  (22)  versehen  ist, 
die  mit  dem  Haken  (12)  zusammenwirkt  und 
mit  dem  manuellen  Steuerorgan  (M)  verbun- 

50  den  ist,  sodass  er  verschwenkt  wird,  entweder 
indem  er  sich  auf  den  Haken  (12)  stùtzt,  um 
eine  absichtliche  Offnung  der  Kontakte  zu  be- 
wirken  oder  auf  eine  verschiebbare  Achse 
(19),  die  mit  dem  manuellen  Steuerorgan  (M) 

55  verbunden  ist,  um  eine  automatisée  Auslô- 
sung  zu  bewirken,  wobei  besagter  Auslôsehe- 
bel  (18)  mit  einem  Kontaktteil  (32)  verbunden 
ist,  welches  schwenkbar  auf  einen  Lagerzap- 
fen  (30a)  montiert  ist,  der  zu  einem  starren 

50  leitenden  Teil  (30)  gehort,  das  im  Verhâltnis 
zum  Gehâuse  (11)  stationàr  ist  und  fest  mit 
einer  Klemme  (B1)  des  Schalters  verbunden 
ist,  mittels  einer  Feder  (R),  die  einerseits  ei- 
nen  elastischen  Ubertragungsarm  zwischen 

55  dem  Hebel  (18)  und  dem  Kontaktteil  (32)  bil- 

> 
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<».  ©cnuizscnaner  nacn  «nsprucn  1  ,  aadurch  ge- 
kennzeichnet,  dass  der  elastische  Arm  (R)  das 
einzige  Mittel  zur  Offnung  des  Kontaktteils  (32) 
bildet. 

5.  Schutzschatter  nach  Anspruch  1  ,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  dass  der  Haken  (12)  zwischen  ei- 
nem  Kern  (15)  des  magnetischen  Auslosers  (DM) 
und  einem  Bimetaiistreifen  (17)  des  thermischen 
Auslosers  (DT)  angeordnet  und  so  ausgelegt  ist, 
dass  der  Beginn  des  Ausschlags  des  Bimetall- 
streifens  (17)  einen  geringen  Vorschub  des  Kerns 
(15)  infokje  der  Schwenkung  des  Hakens  (12) 
nach  sich  zieht. 

3.  Schutzschatter  nach  Anspruch  5,  dadurch  ge- 
«nnzeichnet,  dass  der  magnetische  Auslôser 
[DM)  eine  Feder  (35)  zur  Rùckstellung  des  Ma- 
jnetkerns  (15)  aufweist  und  dièse  Feder  ein  Mit- 
tel  zur  Rùckstellung  des  Hakens  (12)  bildet. 

7.  Schutzschatter  nach  einem  der  Ansprûche  5 
jnd  6,  dadurch  gekennzeichnet,  dass  der  Haken 
îinen  Finger  (16)  aufweist,  zum  Zussammenwir- 
<en  mit  einem  Bimetaiistreifen  (17)  und  der  Fin- 
ger  (16)  Markierungen  (16a)  aufweist,  um  die  Ein- 
stellung  des  Bimetetallstreifens  zu  erleichtern. 

.  Protection  switch  for  an  electric  installation 
omprising,  in  an  insulating  case  (11): 

at  least  one  fixed  contact  (C2)  and  a  mobile 
contact  (C1)  which  cooperate  and  form  a  cur- 
rent  path  which  can  be  interrupted  in  respon- 
se: 
.  either  to  the  actuation  of  a  magnetic  (DM) 
and/or  thermal  (DT)  automatic  tripping  mem- 
ber, 
.  or  to  the  actuation  of  a  manual  tripping  and 
resetting  control  member  (M), 

10 

-  alockcomprising: 
.  a  hook  (12)  which  can  be  moved  by  the 
automatic  tripping  member  (DM,  DT), 
.  a  tripping  lever  (18)  having  at  a  first  end  a 

5  nose-piece  (22)  cooperating  with  the  hook 
(12)  and  connected  to  the  manual  control 
member  (M)  so  as  to  pivot,  either  by  bearing 
on  the  hook  (12)  so  as  to  cause  voluntary 
opening  of  the  contacts  or  on  a  mowable  shaft 

10  (1  9)  connected  to  the  manual  control  member 
(M)  for  causing  automatic  tripping;  this  tripping 
lever  (18)  being  connected  to  a  contact  pièce 
(32)  mounted  for  pivoting  on  a  pin  (30a)  be- 
longing  to  a  rigkJ  conducting  pièce  (30)  fixed 

15  with  respect  to  the  case  (11)  and  fast  with  a 
terminal  (B1)  of  the  switch,  by  means  of  a 
spring  (R)  forming  a  résilient  transmission  link 
between  the  lever  (18)  and  the  contact  pièce 
(32)  and  contributing  to  sudden  opening  of  the 

SO  contact  pièce  (32) 

characterized  in  that  the  résilient  link  (R)  consists 
of  a  hairpin  spring  in  the  shape  of  a  V,  a  first  leg 
(28)  of  which  is  applied  to  a  second  end  of  the 

25  tripping  lever  (1  8)  and  the  other  leg  (29)  of  which 
coopérâtes  with  two  rests  situated  on  each  side 
of  the  pin  (30a),  namely  an  opening  rest  (36)  and 
a  closure  rest  (31  ). 

30  2.  Protection  switch  according  to  daim  1,  charac- 
terized  in  that  said  résilient  link  (R)  is  disposed  so 
as  to  hold  the  contact  pièce  (32)  in  abutment  on 
the  pin  (30a). 

35  3.  Protection  switch  according  to  one  of  daims  1 
and  2,  characterized  in  that  said  link  (R)  is  dispo- 
sed  so  as  to  form  the  means  pressing  the  mobile 
contact  (C1)  on  the  fixed  contact  (C2). 

40  4.  Protection  switch  according  to  daim  1  ,  charac- 
terized  by  the  fact  that  the  résilient  link  (R)  forms 
the  only  means  for  opening  the  contact  pièce 
(32). 

45  5.  Protection  switch  according  to  daim  1  ,  charac- 
terized  by  the  fact  that  the  hook  (12)  is  interposed 
between  a  core  (15)  of  the  magnetic  tripper  (DM) 
and  a  bimetallic  strip  (17)  of  the  thermal  tripper 
(DT)  and  is  adapted  so  that  beginning  of  deflec- 

50  tion  of  the  bimetallic  strip  (1  7)  causes  slight  plun- 
ging  of  the  core  (15)  via  pivoting  of  the  hook  (1  2). 

6.  Protection  switch  according  to  daim  5,  charac- 
terized  by  the  fact  that  the  magnetic  tripper  (DM) 

55  comprises  a  spring  (35)  for  returning  the  magne- 
tic  core  (15),  this  spring  forming  a  return  means 
for  the  hook  (12). 

7.  Protedion  switch  according  to  one  of  daims  5 
j0  and  6,  charaderized  by  the  fad  that  the  hook  has 

a  finger  (1  6)  intended  to  cooperate  with  the  bime- 
tallic  strip  (1  7),  the  finger  (1  6)  having  marks  (1  6a) 
for  assîsting  adjustment  of  the  bimetallic  strip. 

>5 

oet  und  andererserts  zur  plôtzlichen  Offnung 
des  Kontaktteils  (32)  be'rtrâgt,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  dass  der  elastische  Arm  (R) 
aus  einer  Haamadelfeder  in  Form  eines  V  be- 
steht,  deren  erster  Schenkel  (28)  auf  einem  5 
zweiten  Ende  des  Auslosehebels  aufliegt  und 
deren  anderer  Schenkel  (29)  mit  zwei  beidsei- 
tig  des  Zapfens  (30a)  angeordneten  Auflagen 
zusammenwirkt,  d.h.  mit  einer  ôffnungsaufla- 
ge  (36)  und  einer  Schliessungsauflage  (31  ).  10 

2.  Schutzschatter  nach  Anspruch  1  ,  dadurch  ge- 
kennzeichnet,  dass  besagter  elastischer  Arm  (R) 
so  angeordnet  ist,  dass  das  Kontaktteil  (32)  sich 
auf  den  Zapfen  (30a)  stiitzt.  15 

3.  Schutzschatter  nach  einem  der  Ansprûche  1 
und  2,  dadurch  gekennzeichnet,  dass  besagter 
Arm  (R)  so  angeordnet  ist,  dass  er  ein  Druckmit- 
tel  des  beweglichen  Kontakts  (C1  )  auf  den  statio-  20 
nâren  Kontakt  (C2)  bildet. 
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